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Nous, conseillers départementaux jeunes, membres de la commission 
Environnement, avons été élus au sein des collèges de notre 
département. 
Pendant deux ans, nous avons mené un projet visant à sensibiliser 
les jeunes et le grand public à l’intérêt de préserver les insectes 
pollinisateurs et la biodiversité.
Des rencontres avec des experts (apiculteurs, naturalistes, agriculteurs, 
enseignants, industriels …) nous ont permis de mieux comprendre cette 
thématique et de défi nir notre action.
Nous avons rédigé un guide pratique à destination des collèges 
dont le but est d’inciter à la préservation des insectes pollinisateurs. 
Nous avons également installé une zone de biodiversité à l’Hôtel du 
Département. Ce site pilote constitue une vitrine pour que chacun 
de nous, élèves, enseignants, grand public, personnels des espaces 
verts des collectivités territoriales, puissent découvrir des pratiques 
respectueuses de l’environnement et les transposer dans nos 
établissements scolaires, nos jardins ou nos communes. 
Pour vous aider, vous trouverez, dans le présent guide, des conseils 
pour favoriser l’apparition des insectes pollinisateurs, des explications 
simples et détaillées pour réaliser vous-même un refuge à insectes et 
planter une haie naturelle.
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Inspirez-vous de ce guide 
et devenez acteurs de votre environnement !

La biodiversité c’est nous !

La biodiversité est tout autour de nous !



Qu’est-ce que la biodiversité ?
« La biodiversité […] c’est l’ensemble des milieux naturels et des formes de vie (plantes, animaux, 
être humains, champignons, bactéries, virus…) ainsi que toutes les relations et les interactions qui 
existent, d’une part, entre les organismes vivants eux-mêmes, et, d’autre part, entre ces orga-
nismes et leurs milieux de vie. »
(source ministère de l’écologie et du développement durable)

L’homme fait donc partie de la biodiversité, tout en étant l’espèce 
qui impacte le plus le milieu naturel en s’appropriant les 
espaces pour satisfaire ses besoins : urbanisme, agriculture 
intensive, activités industrielles ou de loisirs. En perturbant 
les équilibres de la nature, il peut amener à la disparition de 
certaines espèces, à la prolifération d’une autre et donc à 
une perte de biodiversité. 

biodiversité
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2 - Opter pour un paillage biodégradable
Les avantages du paillage au jardin sont nombreux et connus. Ils limitent les besoins en arrosage 
et la pousse des espèces indésirables. Un paillage biodégradable à base de copeaux de bois, de 
paille ou de tontes de gazon séchées permet en plus d’enrichir le sol en matière organique et 
d’abriter une microfaune d’insectes utiles (décomposeurs, larves de syrphes…)

Prairie fleurie
VS pelouse fleurie !

Créer une prairie fleurie demande un 
gros travail de préparation. 

Le résultat peut être spectaculaire.

À moindre frais, on peut laisser 
s’installer les plantes indigènes 
dans sa pelouse. Ces fleurs sont 
parfaitement adaptées au sol et 

souvent très mellifères.

favoriser

En modifi ant les pratiques courantes d’entretien, même le plus petit des jardins 
peut devenir un réservoir de biodiversité. Réintroduire de la nature dans ces 
espaces souvent trop artifi cialisés permet de recréer un équilibre naturel.  

1 - Planter des végétaux adaptés à votre environnement
• Tenir compte du climat, de la nature du sol et de l’exposition pour le choix des espèces.
• Garantir de la nourriture aux pollinisateurs en installant des végétaux nectarifères. Préférer les 

fl eurs simples aux doubles, dont le nectar est moins accessible aux insectes.
• Planter des haies d’essences locales (voir la fi che technique « la haie naturelle » en page 8).

• Favoriser les plantes vivaces plutôt que les plantes annuelles, ainsi que les espèces peu 
gourmandes en eau.

• Varier les essences et associer les plantes amies : au potager, l’odeur des carottes fait fuir la 
teigne du poireau et la mouche de l’oignon, la lavande déplaît aux fourmis, limaces et escargots 
et protège les rosiers des pucerons.

• Proscrire les espèces invasives comme les buddleias, herbes de la pampa ou la renouée du 
Japon. 
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4 - Offrir des refuges 
Rien de tel que les refuges naturels pour 
les insectes : tas de bois, arbres creux, 
points d'eau, murs de pierres sèches. Ils 
viendront naturellement s'y installer. 
Il est possible aussi de créer des refuges 
artlhciels d1sséminés ou jardin ou 
même> de> le>s rassembler tous dons un 
observatoire à 1nsectes {hche techn que 
déto ée en page 1 0). 

En plus de son Intérêt esthétique. il 
permet d'observer le comportement des 
abeilles sauvages qui passent souvent 
inaperçues. 



Suis mes conseils et 
dans ta haie naturelle, tu 

verras s’installer beaucoup 
d’autres animaux très 

utiles au jardin. 

Beurk !

haienaturelle
la

Il est facile de s’inspirer de la nature 
pour créer une haie de séparation, même dans un petit jardin. 
Planter une haie naturelle, c’est donner un coup de pouce à la biodiversité. 
Les insectes pollinisateurs y trouveront abris et nourriture toute l’année.

C’est tout de même plus joli qu’une haie 
monospécifi que comme ce « béton vert », 
ennemi juré de la biodiversité au jardin et 
qu’il faut tailler plusieurs fois par an. 
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La plantation en pratique 
le choix • essences : 

locales. pour être sûr qu'elles s'adoptent aux conditions climatiques et à la nature du sol; 
variées, qui assurent une noroison (et donc de la nourriture) étalée de janvier à décembre. 

Soule marsault 
floiset~er coudner 
ButS 
Pn.œll~er 
Fusotn d'Europe 
Erable champêtre 
Houx 
Chèvrefe~lle d'Ëtrune 
Viorne lontone 
Pommier fronc 
Potrier franc 
Aubép•ne 
Cornouiller sanguin 
Genêt d'EspoQne 
Troène des bois 
Ëglontier 
Tilleul des bois 
Sureouno1r 
Lierre 

•:::> g 1 

Il fout compter sur les neurs sauvages et les arbres du jardin pour compléter ce calendrier et le 
menu des pollinisoteurs. Il est possible bien sûr d'insérer quelques espèces horticoles mois en 
privilégiant toujours les neurs simples dont le nectar est plus accessible aux pollinisoteurs. 

Attention avant 
de planter! 
Lo réglementation 
impose des distances 
minimales de 
plantation vis-à-vis 
du voisinage. 



À toi de personnaliser 
ton hôtel, en utilisant des 
matériaux de récupération, 
en y ajoutant un abri pour 
hérissons ou des nichoirs 

à oiseaux.

hôtel
insectes
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La ville et ses jardins trop ordonnés n’o� rent pas un milieu favorable à la vie des insectes 
pollinisateurs. Installer un observatoire à insectes chez soi est un moyen malin, économe et 
naturel de fournir un logement à ces précieux aides jardiniers. 
S’il est bien conçu, les insectes pourront : 
• s’y abriter ;
• se cacher des prédateurs ;
• y passer l’hiver ;
• s’y reproduire ;
• et même s’en nourrir.
C’est aussi une façon ludique de les observer et de décorer le jardin.
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Z · Le bon habitat au bon endroit ! 
L'observatoire à insectes doit être orienté ou sud ou ou sud-est, 
foce ou soleil, notamment en début de journée, le dos aux vents 
dominants. Il doit être surélevé d'ou moins 30 centimètres du sol 
pour éviter que le bois ne pourrisse. 
Penser aussi à l'installer près d'un parterre de neurs sauvages 
qui servira de restaurant aux occupants et pas trop loin d'un 
point d'eau, cor les insectes ont aussi besoin de boire. 
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